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MINCE! U 
ressemble au 

CHSF des 
gardiens)

Il n'y a pas « 
MOTS pour 
décrire ces 
OISEAUX !

... et de plus le léopard et le 
zèbre sont les seuls animaux qui por­
tent un camouflage permanent.....

* Lui au 
moins se 
trompe 
à bon 1 

escient)

...en fait, la plupart des 
animaux se confondent 

si bien avec leur 
environnement naturel qu'ils 

invisibles !

c'est comme
S ■

sont presque
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PHIL DAVIS

Merci, 
Mandrake. 
Je demeure 
' près d'ici.

Nardaest 
rentrée en taxi. 

Je vous
reconduis, juge,

Beau travail, 
Braise.

J'ai laissé Narda 
dans la cave.

Que
vouiez-vous ? Merci de m'avoir sorti de ce casino, 

Mandrake. Tu as sauvé ma carrière,
J'en suis 
heureux,

juge.
Bonne nuit.

Narda doit être 
rentrée. Voyons si 
elle est chez

elle. JQ

Pas de réponse. Je vais 
immédiatement voir Jed 

à Inter-intel.

Le bureau secret d'Inter-intel en passant par 
un garage, une échelle mobile, un-ascenseur 

se déplaçant horizontalement ! Il joue au viveur, 
mais il exploite ce 
casino et peut-être 
d'autres. Il a tenté 

d'acheter un iuqe.

jj As-tu trouvé quelque | 
chose au sujet du A

baron ? p------^
v____ ___ y Beaucoup !

Notre viveur 
vit drôlement I

Ton argent et tes 
bijoux I Ne crie pas I 
On ne t'entendrait 

EBhfe. P«1 «T

Il faut que ÿ 
je sache 

pourquoi Man 
drake et elle 

sont venus ici.

Tu voulais voler cette 
dame ? Salaud J

Qu'est-ce 6/Mty/se passe ?

A suivre la semaine prochaine,'cî) Kin* Feature* Syndicat*. Inc^ IÇlh^WorM^thj
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Nous mettons notre 
livre de chansons dans 

le banc du piano Bien 1

BÊC
•Mua

Tu l'as tournée 
trop tôt !

Retourne-Tu pourrais tourner 
(es pages pour nous, 

■ îGtrouiüe I

Puis-je 
chanter avec 

vous?

W&sM\
•: • f **% 'JS©

¥*~tn

Houp! Elle 
est tombée!

Oh, laisse faire, 
Citrouille I

Tu l'as mise à 
l'envers !

Maintenant, 
tu te mets 
devant !

wmm

ï P .y hini
>r Kju£i

Remets la 
musique dansée 

banc! ‘

Tu peux peut- 
être faire cela cor-
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%(CJalT 3DfeNEV>
Je lui ai dit que nous nous 

rendions au village des hommes 
"-T et il s'est enfui.

türlaîendantlès Que s'est-ilBagheera se hâte de revenir.
passe

Mowgli ! Petite 
culotte !

"th bien, La panthère et l'ours se sepatdht■'p6ùrchér«bef -g pendant que le tigre qu'ils craignent 
sourit de satisfactionne reste pas 

Cours après
garçon

/ttO iVôUl HM/VNMMm'QWGUmowgu,

Distributed by King Features Syndicate.

Shere Khan est sûr 
de trouver la trace 

de l'enfant. .

Colonel Hath ! 
Une alerte ! Le garçon 

s'est enfui i

Nous sommes la brigade des 
pachydermes en parade . . . Stupide, mon vieux. 

Ce tigre est loin d'ici,
, Mais 
. nous 

paradons.
La patrouille 

de la jungle I

Quand la patrouille se met en marche, j 
Shere Khan a un sourire moqueur et i 

entreprend ses propres recherches ...__ j

et je conduirai l'autre 
équipe vers la gauche, 

En marche !

Finaleroeqtrle pompeu*'«6lqi«él h

Notre stratégie sera 
la surprise. Une équipe 

couvrira la droite ...
H4UVVUA ,V\

à suivre-.

Saisisà?
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ible ! Où .ont-i|* pris nôtre nom et h< 
adresse ? C'est une invitation à -faire 

partieHd*un club de-motards !"

iiiM-Mia

(pas dans mon assiette et je crains 
é me mettre les pieds dans 
les plats aujourd'hui".

'Je ne suis

| sii§§p

--V '

Zt&if

les yeux pochés
ce matin

éS211

"Diable

"Jè me sers de cette camionnette aujourd'hui 
...Mon assistant se sert de notre camion 
habitue! pour faire son voyage de noces".

"J'ai comme des oeufs
j."

et notre

!

Tout y est. Maintenant 
mettons-la à la

poste. --------
Cher Père !\ oël,

Apporte-moi. je te prie, 
une souris empaillée, ties 
sardines en conserve, du i 
gras, une balle el ties 
biscuits.

Elle écrit 
une lettre au 

Père Noël 
pour Preston.

@>1M1 Vy ('hu a.-. Tnbuf,J-S.Y7 Vr»«-iryna^li>i. 
W&rfil Rurht» Hrürrvrd ' 1 ~

MmaewwBK'#yfr.

FU
jfcy-V<î££v
B -

rçr-.^

altè denecet*; 
me réveiller le 
matin de Noël !

NON!

Ne voudras-tu
pas voir tes cadeaux?

J'aurais 
peur de 
les regarder!

Surtout après avoir signé 
f de MON NOM la lettre de 

Preston !'
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Des oeufs iS Je peux certainement 

te composer un élixir 
V^cie jeunesse ! .—

Alors,
compose-le !

C'est une recette qui remonte à Mathusalem 
D'abord, / \
six oeufs , K
de tortue. /*0£\ Av>

Oui, les tortues vivent 
jusqu'à 200 ans 1

' Ensuite, 
10 prwh«à

J'espère que je n'auraide tortue ? >^viv^uo|cnuurai v
?as^«r?p*^j_r><Sv

VJ'ai eu assez de difficultéVoilà ! Bois $a et 
tu auras de nouveau 

5 ans de la tête 
aux pieds !

( Rue jamais je ne réussirais
's"~ UnA rfniivt&MAA I

Hmmm... 
Pourquoi 

n'en fais-tu 
pas usage ?

Enfin, de la poudre de dent de castor. 
Les dents de castors repoussent toujours, 

Et des hormones.

une deuxième fois 1a passer mes examens 
d'école primaire 

, la première fois... Çti'O-O.p

La larve de cet insecte vit dans l'eau dans une sorte 
d'étui qu'elle se fabrique elle-même.u 'fyi

C'est probablement de la 
phrygane que l'homme a appris 

à capturer des poissons avec 
un filet.

DE LA NA TURE Par Ed. Dodd I

mmss.
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Mais là où elle se 
distingue, c'est qu'elle 
tisse aussi un filet de 

pêche en soie qu'elle ancre 
à des roches au fond d'un 

ruisseau ...

Comme l'araignée, 
elle fisse un cylindre 

autour d'elle et y attache 
toutes sortes de débris 
pour1 se camoufler#..

où elle capture une quantité 
d'insectes qu'elle recueille et 

mange à loisir.

mm

Je suis paresseux Je fume trop
Eh bien,

. que 
t'a dit 

le docteur ?

Je boit trop

Elles ne sont pas TOUTES jolies IEst-ce vrai ?Et je cours trop après les 
jolies filles.

Je mange trop

HidBm
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Diable i To ne 
perds pas de 

temps I

On dit ici : "Faites 
de l'exercice pour 

être en forme." 
Mais comment ?

Peuh ! Viens, ie 
vais te montrer !

u. ft*. Off.—AM teserred

mâtsMm

• • ^r

• < *. f ■ . ■ %
Je me demande ■

iST?
ce que la mer 

e apporté ? j

■.v ' -v* v
■ Ouvrons4a «t j

nous le eaurensl J

*.

Excuse-moi, j'ai 
un rendez-vous 

avec...

les chenapans qui 
ont graissé le 

plancher I

HAMS IEpatant, capitaine I 
Recommence, mais 
pas si rapidement i

FRITZ f
Yev-fcov f

v?.7J//exs /z-j7

F:
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~j?ega rds indiscrets

"COMMENT T'ARRANGES-TU AVEC MUE SERRE?''

DOaEUR
EST

'QUAND ON VIENT CHEZ UN JEUNE MEDECIN, AU 
MOINS LES REVUES SONT RfCENTES I"

LA PRESSE, MONTREAL, LE SAMEDI 16 DECEMBRE 1967

te P***

étage

'iS^ T&.DEMANDE SI TU AS A ETE SAGE, INVOQUE LE 5» AMENDEMENT I"
I ---------i-,-------- ;----------------------------

'À

Trois membres du club ont reçu des tickets 
lour infraction i U circulation aujourd'hui. 

Devine qui sont les deux autres !**
i*1iH". i'W

"CHAQUE FOIS QUE JE VIENS VÉRIFIER MON COMPTE, J'AI 
L'IMPRESSION QU'ILS ME CONSIDERENT COMME UN VOLEUR!"

BANQUE 
DE MAT

FLAMBANT NEUF, UN AUTRE

JOU ET “MATCHBOX
À DIRECTION MOBILE

FORD 
MUSTANG 
FASTBACK
d’un blanc éclatant avec 
intérieur rouge. Direction ultra sensible, 
suspension indépendante et moyeux plaqués.
DEMANDEZ À VOTRE MARCHAND LE “MATCHBOX” n« 8

COMMANDEZ VOTRE

CA TALOGUE GRA TUf T
AUJOURD’HUI AU Hr

A Centre “MATCHBOX”
Boîte postale n° 805, Montréal 9, P.Q,
Veuillez m’envoyer sans tarder le NOUVEAU ; 1 
catalogue GRATUIT en couleur illustrant 
135 modèles de jouets “MATCHBOX”.

................. ....... ................. „.........AGE..
(en lettres moulées)

NOM

VUE___ ._....... .—4-~".......PROV........
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Ici Granny Knotts! J'ai pensé 
vous prévenir qu'un gars est venu 

ici et qu'il a demandé à voir 
. "Sloppy Poppy"! - ^

REMPLISSES 
DE PILULES

Je m'appelle Lefty Drake! 
Je voudrais voir Norris Morris !

Alors, C'EST d'ici que partent 
les "navets" de la , —
TV qui polluent y
les ondes 1 ÆjËtfNK \ *

Je suis restée calme! Je l'ai 
envoyé dans le haut de la 
ville voir un de nos clients 

FIABLES ! /xeS
PROGRAMMES 
COMPLETS DE

MICRQFUU
TUDI05

Avec ,uqe poupée comme 
CELLE3Â à sa portée, je me 
demande pourquoi un Jg 
gars a recours 
aux CAPSULES? .r^l

C'est, bien cela, ma belle ! 
Je ^'arrive pas à retenir 

les prénoms célèbres ! y

Je présume que vous 
désirez voir NORRIE?

Fichtre !
Si quelqu'un 
a payé pour 
ça, il devrait 

lui intenter une 
poursuite ! >

Oui, les amis! Je sais 
maintenant pourquoi 
AUTEL rime avec ] 
MOTEL ! -J

Il est là! Ma femme est 
la salière de 
la terre et je 
voudrais bien 
la SECOUER! Wl(tTT/-

Publisher»- Hall 
Syndicate, 1JMS7
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Fichtre ! Quel 
gâchis !

Quelle belle

YOUPI !

V V

tNf>N.UN6| (

Sr'r&. ,

ï que JAMAI :l 
n'aurai cet air!plus je

-J2&&L

r>0
\'v

r Tu vas prend r e

;S0$M

tarn

iis tu n'as eu jMINCE ! Jamais tu n as «

- ~u\ ^a‘r auss' '/w1 X PROPRE !

LA PRESSE, /MONTREAL» UE SAMHH 16 DECEMBRE 19$7 , *

WOSSE BROSSE
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Nous sommes arrivés. Dès que (es bêtes 
seront en cage, toi et moi repartirons, 

Tarzan. FStwmm m 11 mu nmar

Oui, monsieur

ly Edgar Rice Burroughs

Sous l'effet d'une, drogue 
hypnotique, Tarzan,**; les deux 
bêtes suivent leur, nouveau 
maître...

ti rvvi t'M i \ \

'4

M. Uvak, 
vous avez fait 

cela i Cet 
homme est 

aussi drogué !

Cela a été facile 
avec mon pisto- 

lefr, Greta l.:

Tu n'asPère ! Où as-tu trouve ce 
magnifique lion doré et ce I 

homme ?

at—-r - r- V*Vs"' -T'tfaeasST
. •HkUrfcft'-'O*.'
tH**s wu *-

MON*

■£r
\

Demain,Je croyais que vous vous 
en tiendriez seulement 
aux, ANIMAUX !

Tarzan est comme un 
animal, Hans ! Il ne 
manquera à personne

Entre-temps, il me conduira 
vers d'autres animaux étranges 
pour ma, collection.

blanc I

Je monterai ^ 
un nouveau 

numéro
d'animaux avec 
„ Juif .

Es-tu ialoux ? Il 
s'agit de mon 
père. H 

m'inqulètel

Hans ! J'accompagnerai 
demain.

Plus tard J'irai avec Merci, Hans» Nous 
devons les aider, 

lui et Tarzan !

mon pere
Pour lui, Greta,

pour Tarzan ?
Et je m'inquiète 

de toi !

IMPRIME AUX E.-tt. PAR THE GREATER BUFFAIO PRZ5S, INC.
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